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23.06.2023  Dans les méandres d’Internet, TikTok représente 

une force d’attraction majeure. La plateforme comp-
tait en 2022 pas moins de 1,7 milliard d’utilisateurs, 
et ils seront sûrement deux milliards d’ici la fin de 
l’année. 72 pour cent des utilisateurs ont moins de 
24 ans. Au delà de proposer des vidéos de danse et 
de comédie, des astuces de cuisine ou de bricolage, 
le réseau social joue également un rôle dans la façon 
dont ses utilisateurs perçoivent les éléments de la vie 
réelle. Notamment la manière de considérer diffé-
rents pays, dont le Luxembourg. 

Le pays souffre souvent d’une image peu attractive, 
notamment auprès des jeunes. On ne va pas se 
mentir, quand on ne connaît pas le Luxembourg, 
ce qui est le cas pour pas mal de monde, des des-
tinations comme Barcelone, Paris ou Amsterdam 
sonnent bien plus sexy. Mais sur l’appli chinoise, 
la tendance est à la découverte de petites pépites. 
Beaucoup de personnes qui proposent du contenu, 
qu’elles aient beaucoup d’abonnés ou pas, cherchent 
la perle rare pour un séjour touristique. Le Luxem-
bourg se présente alors comme un sujet idéal. Ces 
vidéos viennent redorer l’image du pays et le faire 
connaître. Souvent, les jeunes internautes oublient 
que ce n’est pas la taille qui compte et qu’il n’est pas 
seulement histoire d’argent ou de banques. Nom-
breux sont ceux qui s’imaginent que le Luxem-
bourg n’est qu’une simple extension de la France 
ou de l’Allemagne de laquelle on fait le tour en une 
seule journée. 

Il existe quantité de formats et d’approches pour réa-
liser ces vidéos, mais le principe est toujours simple. 
Il y a d’abord le format « vlog », qui consiste, pour la 
ou le vidéaste, de simplement filmer sa journée. La 
personne y montre ce qu’elle mange, ce qu’elle voit 
et ce qu’elle fait, le tout en commentant. On peut 
aussi retrouver des classements, par exemple « Cinq  
raisons de visiter le Luxembourg » ou bien « Cinq 
choses que vous ne savez pas a propos du Luxem-
bourg ». (Cinq à l’air d’être le chiffre qui cartonne sur 
TikTok). Il existe aussi les partages de bons plans, 
c’est-à-dire les bons bars ou restaurants (souvent les 
plus photogéniques, pas forcément les meilleurs), 
les promotions, les endroits à ne pas rater ou encore 
les festivals. Cette sensation de découvrir quelque 
chose d’unique ou de spécial pousse les internautes 
à se pencher sur ce que propose le Luxembourg, de 
s’y intéresser et peut-être aussi de s’y rendre. Ainsi, 
Janina Madeleine propose à sa communauté un 

guide de ce qu’il faut faire au Luxembourg en sept 
étapes ; déguster un gâteau et un chocolat chaud à 
la Chocolate House, enchaîner avec une balade dans 
la vieille ville surtout dans le quartier du Grund, 
ensuite visiter la Philharmonie (ce qui n’est pas 
réellement possible, l’approche des tiktokeurs reste 
assez superficielle), puis le Mudam. Après cela, elle 
suggère de se balader encore une fois mais cette fois 
sous le pont Adolphe, avant d’explorer les architec-
tures de la ville et pour conclure par une visite du 
château Vianden.

Ces TikTok, qui utilisent toujours les mêmes mu-
siques redondantes qui rentrent facilement en tête, 
font l’éloge de ce que le pays a de mieux à offrir. 
Dans beaucoup de ces vidéos, on retrouve souvent 
les mêmes images du Grand-Duché  : ses archi-
tectures impressionnantes, ses châteaux (celui de 
Vianden, de Beaufort comme celui de Clervaux), 
des panoramas inattendus (l’ascenseur du Pfaffen-
thal, le Mullerthal, les boucles de la Sûre, la vallée 
de la Pétrusse), ses restaurants, le fait qu’on y parle 
plusieurs langues, son histoire européenne et finale-
ment l’accès à la culture bon marché, voire gratuit. 
Mais ce qui ressort le plus souvent, c’est clairement 
la gratuité des transports en commun, ce qui est 
un véritable atout dans le cadre d’un voyage touris-
tique. Comme en témoigne le compte « Voyage in 
Europe » avec quelques 100 000 abonnés. En abor-
dant les transports en commun gratuits, elle a réalisé 
3,5 millions de vues pour 320 000 likes.

TikTok a probablement fait déjà du bien au Luxem-
bourg, à son image et son tourisme. Ces vidéos 
virales remettent en cause certains stéréotypes et 
boostent potentiellement le secteur du tourisme. 
Et ça, Luxembourg for Tourism (LfT) l’a bien saisi. 
C’est pourquoi l’organisme répond aux demandes 
de ces vidéastes influenceurs et en invite même cer-
tains, comme nous l’a confirmé le service de presse. 
LfT sélectionne les créateurs de contenu selon leur 
d’audience, le format de leur contenu et leur cible. 
La structure propose de prendre en charge, le trans-
port, la restauration et l’hébergement de l’invité en 
échange de la création de contenu, au même titre 
que des journalistes de médias plus classiques. De 
son côté, LfT valorise ces images sur ses réseaux 
sociaux, Instagram, Facebook, Twitter, et Linkedln. 
La création d’un compte TikTok n’est pas à l’ordre 
du jour, ce qui pourrait pourtant cocher des cases 
auprès d’un public jeune..

TikTok, le nouvel Eldorado 
du tourisme
Noé Cahouch

D E R  O R T  ( N O T )

Außenschwimmbad

Abkühlung in einem Außenbecken 
sucht man in Luxemburg-Stadt 
vergeblich. Den Weg nach Les 
Thermes in Strassen oder das 
Schwimmbad in Niederanven 
(Foto) muss auf sich nehmen, 
wer ins Wasser abtauchen will. 
Noch näher ist das Außenbad 
im Parc Alvisse, allerdings wird 
der Schwimmausflug nicht ganz 
günstig – nur Hotelgäste sind hier 
willkommen. Macht die DP in den 

kommenden sechs Jahren ernst, 
wird sie, wie im Parteiprogramm 
der Gemeindewahlen versprochen, 
ein Freibad in Kockelscheuer aus 
dem Boden graben (wäre Fokus an 
die Macht gekommen, würde das 
Freibad auf dem Glacis entstehen; 
die LSAP schlug eine Parzelle in 
der Nähe der Coque vor). Bevor 
der neue Pool steht, springt 
vielleicht die eine und andere 
Person in den 7 000-Quadratmeter 
Weiher des Gaspericher Parks. 
Eigentlich ist das verboten, aber 
Überhitzte können unberechenbar 
sein. Eine 50-minütige Autofahrt 
erwartet diejenigen, die von 
Luxemburg-Stadt zum Stauséi 
aufbrechen. Weil die Region im 
Sommer bei hohen Temperaturen 
von Autos überschwemmt 
wird und Berufspendler aus 
Bauschleiden auf den öffentlichen 
Transport umsteigen wollen, hat 
Bürgermeister Jeff Gangler (LSAP) 
eine Expresslinie von Luxemburg-
Stadt aus beantragt. Für den 

Badesommer kommt sie zu spät, 
erst im September kann sie in das 
RGTR-Netz integriert werden. Wem 
das zu kompliziert ist, kann sich 
dem Privatpool-Boom anschließen. 
Der Privatspaß kostet etwa so viel 
wie ein Luxuswagen. Verkäufer 
privater Schwimmbäder schätzen, 
in den letzten 20 Jahren seien 
jährlich knapp 100 Pools gebaut 
worden. Wahrscheinlich lohnt sich 
die Investition aber nicht mehr, 
wegen der Winterdürren fehlt es 
zunehmend an Wasser. Die 40 000 
bis 80 000 Liter Trinkwasser, 
die Pools verschlingen, werden 
andernorts gebraucht. sm

L ’ E N D R O I T

Liquid

En septembre 2019, le locataire 
des lieux avait disparu du jour au 

lendemain. Le Liquid, bar mythique 
du Grund allait être plongé dans 
un imbroglio juridique entre la 
Brasserie de Luxembourg (Diekirch) 
qui loue les lieux à M Immobilier 
et les anciens exploitants. Une fois 
l’affaire réglée devant le tribunal 
administratif, il a fallu opérer des 
rénovations, notamment à cause des 
dégâts causés par les inondations 
de l’année dernière. Les nouveaux 
locataires, Rob Seelen et Stephan 
Karlstedt ne sont pas des inconnus 
dans le secteur : le premier est 
propriétaire du restaurant thaï 
Ukulele. Le second est propriétaire 

du sportsbar Crossfire. Ils ont fait 
en sorte que les habitués retrouvent 
leurs marques : même bar, mêmes 
chaises et mêmes concerts (photo : 
fc). Avec le blues et le jazz, les 
mardis et jeudis, la musique live 
est toujours le pilier de l’animation 
au Liquid. Des concerts unplugged 
et pourquoi pas des soirées avec 
DJ sont envisagés. Le long tableau 
où étaient inscrits les marques des 
bières a repris du service. On y 
lit beaucoup de bières du groupe 
mondial AB InBev, notamment 
sur les dix pompes, mais quand 
même des bouteilles et des 
canettes artisanales. fc

L ’ E N D R O I T

First Floor en terrasse

On avait déjà été séduit par la 
cuisine du First Floor au premier 

étage du Scott’s pub. Ouvert il y a 
un an, l’endroit se démarquait par 
une cuisine « zéro gaspillage », 
un travail de concertation entre 
le bar et la cuisine, et des assiettes 
franches, où le végétal tient une 
belle place. Deux nouveautés 
s’annoncent cet été. D’abord la 
possibilité de dîner en terrasse, 
dans l’une des plus charmantes 
de la capitale, au bord de 
l’Alzette. Mais surtout l’arrivée 
d’un nouveau chef, Ben Ho. Ce 
Luxembourgeois est passé par les 
cuisines de Brus (Copenhague), 
du restaurant Johanna Maier 
de l’Hôtel Hubertus (Filzmoos, 
Autriche) ou encore de l’étoilé 
Pure & V (Nice, France). Il 
signe une première carte avec 
trois menus, dont un végétarien, 
qui met en valeur les produits 
de saison. On s’est régalé d’une 
salade romaine grillée, avec une 
sauce aux artichauts et piments 
fermentés, d’un tartare de bœuf 
au raifort et petits pois (photo : 

fc) et d’incroyables asperges 
servies avec un beurre blanc à la 
fleur de sureau. La philosophie 
n’a pas changé dans le rapport 
entre le boire et le manger : 
« Nous avons développé une 
petite carte à boire et une petite 
carte à manger, en travaillant nos 
ingrédients pour ne rien jeter. 
Nous sommes véritablement dans 
un mode de fonctionnement 
circulaire et local », explique Joao 
Russo responsable du bar. Il se 
fait un devoir de chercher des 
vins naturels pour accompagner 
les plats. fc
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